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2017	
6	décembre.	Le	président	américain	
Donald	Trump	déclare	que	les	États-Unis	
reconnaissent	Jérusalem	comme	capitale	
de	l’État	d’Israël.	
21	décembre.	L’Assemblée	générale	de	
l’Organisation	des	Nations	unies	
désapprouve	à	une	large	majorité	la	
décision	de	Washington.	

2018	
30	mars.	Début	de	la	«	grande	marche	du	
retour	»	à	Gaza.	En	un	an	et	demi,	la	
répression	israélienne	fera	plusieurs	
centaines	de	morts	et	des	dizaines	de	
milliers	de	blessés	dans	la	bande	côtière.	
14	mai.	Inauguration	de	l’ambassade	
américaine	à	Jérusalem.	Le	même	jour,	à	
Gaza,	une	soixantaine	de	Palestiniens	
sont	tués	par	l’armée	israélienne.	
19	juillet.	Le	Parlement	israélien	adopte	
la	loi	—	controversée	—	à	valeur	
constitutionnelle	définissant	Israël	
comme	«	l’État-nation	du	peuple	juif	».	



2019	
Novembre.	Après	l’assassinat	par	Tel-
Aviv	d’un	cadre	du	Djihad	islamique	à	
Gaza,	ce	dernier	réplique	par	des	tirs	de	
roquette	sur	les	villes	israéliennes	
voisines.	Les	opérations	israéliennes	
menées	en	représailles	contre	le	
territoire	palestinien	font	près	d’une	
trentaine	de	victimes.	

2020	
28	janvier.	M.	Trump	dévoile	le	«	plan	de	
paix	»	pour	le	conflit	israélo-palestinien	
concocté	par	son	administration.	
Largement	aligné	sur	les	exigences	
d’Israël,	il	prévoit	notamment	l’annexion	
des	colonies	installées	en	Cisjordanie	et	
de	la	vallée	du	Jourdain.	
15	septembre.	Accords	sur	la	
normalisation	des	relations	entre	Israël,	
les	Émirats	arabes	unis	et	Bahreïn,	
signés	sous	l’impulsion	de	Washington	
(accords	Abraham).	En	échange	de	la	
reconnaissance	de	la	marocanité	du	
Sahara	occidental	par	les	États-Unis,	le	
Maroc	rejoint	les	accords	Abraham	le	
20	décembre.	Le	Soudan	fera	de	même	le	
6	janvier	2021.	

2021	
13	avril.	Au	soir	du	premier	jour	du	
ramadan,	la	police	israélienne	débranche	
les	haut-parleurs	de	la	mosquée	Al-Aqsa,	
à	Jérusalem.	Cet	acte	est	perçu	comme	



une	provocation	par	les	Palestiniens	et	
dans	le	monde	musulman.	Début	des	
tensions	dans	la	Ville	sainte.	
10	mai.	À	l’occasion	de	la	
commémoration	par	des	Juifs	
ultranationalistes	de	la	«	réunification	»	
de	Jérusalem,	des	heurts	éclatent	sur	
l’esplanade	des	Mosquées	entre	les	
forces	de	l’ordre	israéliennes	et	les	
Palestiniens.	De	violentes	émeutes	
embrasent	plusieurs	villes	mixtes	
d’Israël.	
11-21	mai.	Israël	lance	une	vaste	
offensive	militaire	contre	la	bande	de	
Gaza	après	des	tirs	de	roquette	effectués	
par	le	Hamas	sur	le	sud	et	le	centre	du	
pays.	Le	16,	le	bombardement	de	la	rue	
Al-Wehda,	dans	le	centre-ville	de	Gaza,	
tue	une	quarantaine	de	civils.	À	l’issue	de	
l’opération	conduite	par	Tel-Aviv,	on	
dénombre	près	de	260	morts	côté	
palestinien,	dont	une	soixantaine	
d’enfants,	et	douze	victimes	parmi	les	
Israéliens.	
13	juin.	M.	Naftali	Bennett	(Yamina,	
droite	radicale),	succède	à	M.	Benyamin	
Netanyahou	à	la	tête	du	gouvernement	
israélien.	Il	forme	un	cabinet	de	coalition.	

2022	
8	avril.	Après	une	série	d’attaques	
isolées	menées	par	des	Palestiniens	en	
Israël	depuis	le	22	mars	(18	morts),	le	
premier	ministre	Bennett	donne	«	carte	
blanche	»	à	ses	troupes	en	Cisjordanie.	La	



répression	fait	des	dizaines	de	victimes	
parmi	les	Palestiniens.	
11	mai.	La	journaliste	palestinienne	
Shirine	Abou	Akleh	est	tuée	par	l’armée	
israélienne	alors	qu’elle	couvrait	une	
incursion	des	forces	d’occupation	à	
Jénine.	Deux	jours	plus	tard,	lors	de	ses	
obsèques	à	Jérusalem,	la	police	charge	
violemment	la	foule	venue	lui	rendre	
hommage,	dont	les	porteurs	du	cercueil.	
13-15	juillet.	Visite	du	président	
américain	Joseph	Biden	en	Israël	et	dans	
les	territoires	occupés.	Réitérant	son	
soutien	formel	en	faveur	d’un	«	État	
palestinien	indépendant	»,	il	estime	
toutefois	que	«	les	conditions	ne	sont	pas	
réunies	»	pour	relancer	le	processus	de	
paix.	
5-7	août.	Quelques	jours	après	avoir	
arrêté	un	haut	responsable	du	Djihad	
islamique	en	Cisjordanie,	Tel-Aviv	
déclenche	une	nouvelle	opération	
militaire	d’ampleur	contre	Gaza.	Près	
d’une	cinquantaine	de	Palestiniens	
périssent	dans	les	bombardements,	dont	
quinze	enfants	et	le	chef	de	la	branche	
armée	du	mouvement.	
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